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COURS : LA CHOSE ET SA DISSOLUTION  

 

Pour ouvrir le chemin de ce séminaire, nous emprunterons un mot de Heidegger. 

Dans un passage de son texte intitulé « Identité et différence », Heidegger écrit : 

« Un séminaire est ce que le mot lui-même indique : un lieu et une occasion 

pour jeter ici et là une semence, un germe de méditation qui, un jour, à sa 

manière pourra s’ouvrir et porter des fruits ». Voilà qui signifie qu’ici il s’agira 

d’échange, de recherche, d’approfondissement. En effet, n’est-ce pas la pensée 

elle-même qui maintenant nous invite à répondre à cette exigence ? Comment la 

soutenir sinon en cherchant à entendre pour pouvoir donner en retour. Nous 
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partons de la présupposition suivante, à savoir que déjà nous sommes dans la 

chose même et que désormais il nous revient de lui rester fidèle. 

Notre séminaire a pour thème : « La raison en acte dans le réel : la chose et sa 

dissolution ». Nous partirons de la notion de chose telle qu’exposée dans la 

Science de la logique de Hegel, plus précisément du paragraphe 125 au 

paragraphe 130. En chemin, nous établirons ce qui suit : une des critiques 

ordinaires consiste à dire que la philosophie de HEGEL dissout la chose. A cela, 

il convient peut-être de répondre que c’est la considération naïve de la chose qui 

elle-même se dissout. HEGEL, en penseur, ne fait rien d’autre qu’observer le 

mouvement de la chose se dissolvant elle-même. La chose, de toute nécessité, 

s’auto-dissout en vertu des contradictions dont elle est tissée. Celles-ci révèlent 

que de part en part la chose est traversée par une pulsation qui la porte, et qui la 

révèle toujours comme le moment d’une autre réalité. Cette réalité, qu’est-elle 

sinon la raison elle-même en son essence venant rendre fluide le réel ? 

De la sorte, c’est la raison elle-même comme certitude de toute réalité et essence 

immanente de la chose qui conduit celle-ci à se dissoudre. Nous avons ici une 

inscription de l’affirmation de l’idéalité du réel chez Hegel. 


